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« L’Esprit de vérité

que le monde ne peut recevoir,

parce qu’il ne le voit point et ne le connaît point ;

mais vous, vous le connaissez,

car il demeure avec vous, et il sera en vous. »

Jean (XIV, 17)





Prologue

Je ne suis pas venue vous dire comment tout cela va finir. Ça, ça ne dépend que de vous… D’ailleurs, ça n’a jamais dépendu de personne d’autre que vous.

Non, moi je suis venu vous dire comment tout commence. Comment tout recommence… Car je suis venue vous rappeler qui vous êtes vraiment.

Je suis l’une d’entre vous et pourtant je suis différente. Je suis ici et pourtant je suis d’ailleurs… C’est ma malédiction mais en même temps, c’est mon plus beau don.

Car je suis celle qui voit « au-delà ».

Je suis le joker du jeu de cinquante-quatre cartes, celui qui est « hors-jeu ». Vous savez, le tout bizarre, le tout fou… Oui, mais celui qui voit tout.

Ne croyez pas que ce soit facile. Non, ces choses-là ne le sont pas… C’est douloureux souvent. Implacable parfois. Mais c’est là.

Je vois vos sourires de convention, je vois vos faux airs de compassion. Je vois vos mensonges aussi, vos trahisons et vos sombres tentations…

Mais ce que je vois surtout, au-delà de tout ça… c’est VOUS. Votre cœur, votre pureté, votre exquise et intouchable divinité.

Car au-delà de votre masque, au-delà de votre personnage, au-delà de votre jeu… Je vois votre vrai visage.

Celui que depuis des âges vous avez oublié. Celui qui demeure tout à l’intérieur, bien scellé. Comme une pépite, une merveille… une parcelle d’éternité.

Tu te crois frêle, condamné… mais Homme, tu t’es toi-même enfermé ! Car tu es terrorisé par ta propre infinité.

Souviens-toi, Homme… De limites, tu n’as point. Pas plus que de masques, ou de chagrins…

Souviens-toi, Homme… Cette lumière intense, cet amour bouleversant… ta Céleste Transcendance.

Souviens-toi, Homme… Tu es Dieu.

Alors non, je ne suis pas venue vous dire comment cela va se terminer. Je suis venue vous montrer comment tout va commencer…

« Ouvre les yeux ! »



Guide de lecture

PAUSE
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La petite colombe indique que quelque chose d’important vient d’être énoncé. Arrêtez votre lecture quelques instants, prenez une profonde inspiration… et ressentez avec tout votre être ce qui est mis en lumière. Laissez cette réalité vous toucher, vous élever… vous transformer.

RÉCIT

[image: ]

Ce symbole annonce le passage vers un conte initiatique. Cette histoire vécue « en chair et en os » illustre et donne vie aux enseignements tout juste dispensés. Le petit livre vous invite donc à plonger corps et âme dans le récit, à trembler et à vibrer en communion avec la narratrice.


SIGNATURE
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La plume indique que c’est à vous d’écrire votre propre histoire ! Il vous sera par exemple demandé de jeter un œil neuf sur votre passé ou encore de réfléchir à ce que vous aimeriez créer pour votre avenir… Ne craignez pas la feuille blanche, le cheminement des chapitres vous guidera.

SOINS
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La main de lumière, symbole de votre propre pouvoir de guérison, introduit l’espace de soin. Vous y trouverez des exercices pour ressentir les énergies ainsi que des protocoles complets liés à des visualisations et des méditations pour apprendre à vous traiter et traiter autrui.

POUR ALLER PLUS LOIN
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Vous voilà arrivé au bout d’un chapitre, l’essentiel a été transmis. L’œil est une invitation à regarder derrière le voile… à voir « au-delà » des apparences. L’envolée mystique qui suit ce pictogramme a pour vocation de parler en profondeur à votre âme et d’éveiller votre inspiration propre.



Note de l’auteure

Avertissement au lecteur

L’auteure et les thérapeutes EVE n’établissent pas de diagnostic de santé. Les soins énergétiques, la méditation et la thérapie ne se substituent en aucun cas aux soins médicaux ni aux traitements prescrits par le corps médical. Si vous êtes malade ou souffrant, consultez votre médecin.

 


Nous sommes tous thérapeutes

Thérapeute de métier, j’ai écrit ce livre avec le souci de transmettre au plus grand nombre un savoir-faire qui n’est actuellement que l’apanage de professionnels et d’initiés.

Si mon défi peut sembler compliqué, il est pourtant tout ce qu’il y a de plus naturel et évident. L’homme utilise depuis toujours, et souvent sans même le conscientiser, la force de l’énergie et de son propre esprit.

Ce manuel n’a pas la prétention de vous donner des recettes toutes faites de guérison, et encore moins de vous faire des promesses illusoires… Son unique but, est de vous aider à entrevoir ce potentiel inouï en vous-même.

Si l’espace d’un instant, la magie voulait bien agir… Si l’espace d’un seul instant pouvait naître en vous cette étincelle, ce « si », ce « peut-être »… Alors, c’est que ce livre aura réussi son pari.

Un dieu intérieur

En de nombreux passages de cet ouvrage, il sera fait référence au divin. Cette autorité souveraine dont je parle n’est pas un Dieu externe, encore moins un Dieu sectaire ou religieux.

C’est bien plus exactement le potentiel d’amour, de lumière et de vérité présent en chacun de nous…

Ce Dieu, c’est Nous !


Une quête infinie

Bien que la quête intérieure soit par nature infinie, j’ai œuvré à vous en retranscrire les principales étapes. Ces étapes, au nombre de doure1, sont traitées dans Et si j’étais plus2 (nombres un à quatre), J’éveille mon pouvoir d’(auto)guérison (nombres cinq à huit) et dans un dernier ouvrage à paraître (nombres neuf à douze).

Chacun de ces livres étant parfaitement complet et indépendant, il n’est pas nécessaire (bien que cela puisse être intéressant) de suivre la progression des tomes.



« Pour voir, il faut commencer par ouvrir les yeux. »
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BAS LES
masques !



Derrière chaque masque,

il y a un unique visage…

Le visage de Dieu.



 

Nous portons tous des masques. C’est une question de survie. Nous portons le masque de l’indifférence lorsque nous sommes touchés. Nous portons celui de la réussite lorsque nous doutons de nos capacités… Nous portons celui du bonheur pour les fêtes de famille, ou encore celui du parent parfait, toujours présent, jamais fatigué, jonglant aisément avec les impératifs professionnels et les besoins incessants de ses enfants…

Mais la vérité est autre. Et la vérité fait peur.

Alors pour nous en défaire, pour l’oublier – pour l’enterrer –, nous creusons en notre esprit de profondes tranchées. Nous y déposons nos trop lourds fardeaux : nos angoisses, nos faiblesses, nos démissions, nos désespoirs… Nous les enterrons en nous, bien profond. Pour ne plus devoir les affronter. Pour ne plus même avoir à les regarder. Pour ne plus, enfin, être cette personne que nous détestons tant : nous-mêmes.

Ainsi va la vie, ainsi passe le temps… Mais un jour, à la faveur d’une rencontre qui nous bouleverse, ou peut-être d’une remarque qui nous touche plus durement qu’à l’habitude, ces cadavres enterrés refont surface.

Il nous faut alors faire face. Faire face à tout ce que, toute notre vie, nous avons fui. Dépasser ce personnage que nous avons joué pour nous protéger, la plupart du temps sans même en avoir conscience…

Dépasser l’illusion d’être autre pour avoir une chance de s’accepter.

Car c’est peut-être cela le plus grave, finalement… Ce n’est pas de s’être caché derrière tant de masques, ce n’est pas de s’être dérobé aux autres, au monde – à sa propre destinée même ! –, c’est de s’être dérobé à soi. Avoir échoué dans notre qualité première d’être humain. Avoir échoué à s’aimer.

À cette compréhension, tout s’arrête soudain. L’horloge de notre esprit ne tourne plus. Ou bien elle se met à tourner en sens inverse, cherchant pour la première fois à mettre en lumière ce que nous avions tant désiré enterrer…

C’est le moment des grandes retrouvailles. Celles d’avec son passé. Celles d’avec l’enfant que nous avons été, l’adolescent, ou l’adulte en souffrance. Cet être vivant, en nous, qui lui, ne veut plus cesser d’être.

Cet instant est précieux. Cet instant est peut-être le plus important de toute votre vie. Cet instant où vous comprenez que rien en vous n’est mauvais, que rien en vous ne doit être dissimulé… Ce fabuleux instant où vous décidez d’aller enfin vous chercker.
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Je vais vous conter mon histoire. Non pas qu’elle soit exceptionnelle, ni même pas qu’elle soit plus digne d’intérêt que n’importe quelle autre histoire sur Terre… Simplement parce qu’en osant révéler ce petit bout d’être qui fut moi – QUI EST MOI –, j’espère de tout mon cœur et de toute mon âme vous aider à retrouver ce petit bout d’être QUI EST VOUS AUSSI.

C’est pourquoi mon récit se termine par des pages blanches. Elles vous sont destinées.

C’est votre chance de renouer avec l’enfant ou le jeune adulte que vous avez été, celle de lui redonner sa voix, ses armes et son droit à exister…

C’est votre chance d’enfin VOUS retrouver.

[image: ]

Trente-trois ans… Trente-trois ans d’oubli, d’amnésie. Trente-trois ans de folie ! Tant d’années perdues à tenter de ressembler à ce que je ne serai jamais. Tenter de plaire, de satisfaire… Comme une jolie petite fille modèle, une jolie petite marionnette. J’étais douée, je connaissais bien mon texte. Avec mes grands yeux innocents et mes jolies mèches dorées. Je souriais, jouais, je contentais. Ah ça, je contentais tout le monde. Et tout le monde m’aimait. Tout le monde… sauf moi.

Car je savais. Je l’avais toujours su. Mais par peur peut-être, je L’avais rejeté. Ou bien était-ce par lâcheté. Ou simplement par conformisme, par tranquillité. Qu’importe, de toute façon, je n’étais jamais vraiment parvenue à L’oublier… Juste pour un temps, à Le refermer.

Le, c’était mon monde. Ce monde secret, sacré. Ce monde oublié. Je n’étais pas stupide, je l’avais bien vite compris. Que les autres ne LE voyaient pas. Qu’ils L’attaqueraient, LE jugeraient… qu’ils LE détruiraient. Alors oui, si je L’avais caché durant tant d’années… c’était peut-être finalement par amour, par passion. Par foi. Car ce monde-là, c’est tout ce que j’ai.
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Alors en bonne fille polie et éduquée, je suis restée sur place. Je n’ai pas bronché. Durant toute ma scolarité, j’ai joué la bonne élève, joyeuse mais sérieuse, détachée mais impliquée. J’ai joué à faire comme les autres pour ne pas être reconnue dans ma différence, pour ne pas être démasquée dans mon appartenance… Car c’était là mon secret : je n’appartenais pas à ce monde… Moi, j’appartenais à ailleurs.

Ce grand ailleurs qui a toujours brûlé si puissamment en mon Être. C’est un feu inextinguible, une faim dévorante de quelque chose de « plus ». Quelque chose de plus grand, de plus beau, de plus profond… enfin, quelque chose de vrai, quoi. L’ESSENTIEL ! Derrière les faux-semblants, l’hypocrisie, la suffisance de la société… derrière toute cette violence, je le savais, il y avait – il devait forcément y avoir – l’essentiel.

C’est cet essentiel que j’ai cherché très tôt et de toutes les façons possibles… Même avant d’en être consciente, même avant d’avoir pu lui donner un nom… Je l’ai cherché partout, tout le temps.

À quatre ans je rejette les Barbies®, ces poupées imberbes des pieds à la tête. Moi, ce qui m’intéresse, c’est créer. Alors je crée des quêtes fantastiques avec de petits êtres que je fabrique, je m’invente des héros divins tombés au beau milieu des humains. Je les observe chuter, s’oublier puis enfin, se révéler. Moi, je suis leur créatrice. Ma mission est de les accompagner, de les aimer… et de les aider secrètement à se libérer.

À huit ans, sur la route des vacances, je ne veux pas lire ces saletés de cahiers d’écoliers. Ça me semble faux, emprunté, limité… Non, moi ce qui m’intéresse, c’est l’illimité : l’univers, les galaxies, la voie lactée. D’ailleurs je suis tombée sur un livre d’Einstein qui traînait sur la table de la salle à manger. J’y découvre l’espace-temps, les trous noirs, la relativité… C’est avec ses théories sous l’oreiller que je me coucherai désormais.

À douze ans, c’est la révélation ! Je rencontre un professeur de lettres pas tout à fait comme les autres. Par-devant, je suis la meilleure élève, celle qui travaille bien, celle qui rentre bien dans les cases. Parderrière, je le retrouve une fois la classe terminée… Nous débattons poésie avec Baudelaire, Rimbaud mais aussi philosophie avec Socrate ou encore tragédie avec Shakespeare… J’aime bien mes camarades de classe. Mais mon professeur de lettres, c’est lui mon seul vrai ami.

À quinze ans, j’écoute le cours d’une oreille. Car de l’autre j’écoute ailleurs, plus grand, plus vaste. Et j’entends ! Une porte s’ouvre vers cet ailleurs. La nuit, on me parle, on m’appelle… et je viens ! Je découvre la spiritualité, la seule, la vraie. Je lis Jésus, Bouddha, Lao Tseu, Hermès, Zarathoustra… et je n’entends qu’une seule voix ! J’en suis maintenant certaine : la vérité n’est pas dans ce qu’on m’enseigne. Elle est en moi.
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Ainsi s’est déroulée ma scolarité. Sur deux tableaux… En apparence, je me conforme, je rentre dans la norme. C’est facile pour moi, je sais ce que les gens attendent. J’entends dans ma tête la question qui va m’être posée et la réponse qu’il me faudra donner. Mais je ne suis pas dupe. J’ai dix-huit ans, je viens d’avoir 19/20 au bac de français… Pourtant je sais que je n’ai encore rien compris. RIEN ACCOMPLI.

Je continue donc ma quête. Inlassablement. J’ai beaucoup de questions… en réalité je n’ai que des questions. Et personne pour me donner de véritables réponses.

« Qui sommes-nous ? Pourquoi sommes-nous là ? Quel est le sens, quel est le but ? Pourquoi la vie, la mort ? Pourquoi la souffrance, l’espérance ? » La société ne répond pas. Elle élude, elle dissimule. Elle est terrorisée.

Moi je n’ai pas peur. J’ai vingt-cinq ans et je quitte tout. Mon fiancé, mon travail de cadre supérieur, mon passé. Je pars seule à l’autre bout du monde chercher la vérité. J’ai lâché les livres, ils ne me serviront plus. J’ai lâché mes certitudes, mes identités…

Je me présente nue, vierge et quelque peu révoltée dans ce grand désert australien. Et moi, petite poussière de rien du tout, je hurle, prétentieuse, au ciel tout entier : « Réponds-moi ! » Car sans réponse, je ne partirai pas. Et je suis têtue.
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Je pense que là-haut, ils ont eu pitié… Car des réponses sont bien tombées. Et cela a commencé la nuit. À l’heure où les autres plongent dans le grand sommeil – le grand oubli –, moi je commence mon véritable apprentissage.

« Mon initiation », comme ils disent là-haut. Ou « ma préparation », sans que je sache vraiment à quoi… Moi, je préfère l’appeler « ma guérison ».

Car je dois « guérir » de tout ce qui a été oublié, englouti en mon esprit. Tout ce qui a été défiguré, dénaturé par la prétendue réalité. Je dois recoller morceau après morceau chaque souvenir, rassembler patiemment chaque bris de vérité… Pour retrouver le tableau d’origine. Pour me retrouver tout à fait. C’est un travail de Titan, c’est épuisant. Mais ça finit par porter ses fruits !

J’ai vingt-huit ans et je me souviens de presque toutes mes vies passées. Je ne les ai pas revues comme l’on regarderait un film sur écran géant. Non, je les ai revécues, une à une, dans mes tripes… dans ma chair.

Et quand je les vis, c’est toujours « maintenant ». Car dans ce monde, il n’a plus de temps. Je suis là et je suis là-bas, tout en même temps. Je suis Elina mais j’ai aussi beaucoup d’autres identités, beaucoup d’autres noms… Et pourtant c’est toujours « moi ».

J’ai trente et un ans et je porte un enfant. Depuis que le bébé est dans mon ventre, les choses ont changé… comme s’il m’avait mystérieusement « activée ». Je n’ai plus besoin de dormir pour me souvenir, ni même de fermer les yeux pour avoir des visions, des images…

Tout m’apparaît désormais « ici », dans la réalité. Les gens me parlent et j’entends ce qu’ils ne disent pas. Je vois ce qui va se passer dans cinq minutes ou dans cinq ans. Ça me fait mal à la tête, ça me serre… mais je finis par m’y faire.

Aujourd’hui, j’ai trente-trois ans, et pour la première fois depuis des mois, ma migraine est passée. Car j’ai décidé de ne plus me cacher. Car j’ai décidé – enfin – de parler. Mais ce n’est pas pour moi, ça ne l’a jamais été… C’est pour vous, les honnêtes gens. Vous qui rêvez d’autre chose. De plus. De mieux. Vous qui n’avez pas encore tout à fait oublié, vous qui n’êtes pas encore complètement conditionnés…

À vous les épris de liberté, les puristes, les idéalistes, je veux vous dire que tout est possible. Que cette lumière oubliée peut être retrouvée, que votre vie peut avoir, – qu’elle a – un sens plus intime, plus profond… plus sacré. À vous les cœurs sensibles, les âmes en quête, je veux vous ramener à qui vous êtes en réalité. À votre source, votre puissance de jadis. Votre totalité.


Qui j’étais vraiment, enfant [image: ]
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QUAND LA CRÉATURE RENCONTRE
son créateur…



Dans cet immense tour de magie,

Tout est pure illusion.

Tout… sauf le magicien !



 

Si vous tenez ce livre entre les mains, c’est que, quelque part, vous n’en êtes pas à vos premiers pas sur le chemin spirituel. Vous avez déjà longuement travaillé sur vous, vous vous êtes peut-être même questionné sur la nature de votre réalité… Cette réalité-là, concrète, tangible, dans laquelle nous évoluons. Cette réalité qui semble parfaitement indépassable, car trop dense, trop lourde, trop épaisse… Trop vraie.

Une réalité qui ressemblerait à s’y méprendre, tristes automates perdus dans le quotidien que nous sommes, à un tombeau. Le tombeau de nos sens perdus, de nos dons engloutis… le tombeau de nos capacités oubliées. Et si je vous disais que cette réalité n’en est qu’une parmi d’autres ? Si je vous apprenais à la dépasser, à la contourner… à la transformer ? Si vous pouviez créer de nouvelles règles, si vous pouviez par vous-même vous recréer ?

Tel est l’enjeu de ce chapitre. Vous aider à dépasser votre conception étroite de la réalité, vous pousser à accroître l’acuité de vos sens, à monter d’un cran la puissance de votre esprit : vous aider à redevenir le maître de votre vie.
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Grâce au un3, vous avez appris à sortir de votre prison mentale, à maîtriser votre ego et à suivre l’appel de votre âme. Par la méditation d’union au corps et à l’instant, vous avez su atteindre en vous-même un tout nouvel espace de paix et de félicité.

Le deux vous a ensuite enseigné comment plonger au cœur de votre dualité, comment dépasser même les notions de vie et de mort pour rejoindre cette éternité présente en chacun de nous. Peut-être votre véritable mission de vie s’est-elle ainsi dévoilée…

Le trois vous a permis la résolution définitive de vos complexes juvéniles et l’éveil de l’Homme-Dieu en votre sein. L’enfant devenu adulte, une nouvelle force est née et vous avez commencé à entrevoir la puissance de guérison de votre propre esprit…

Le quatre, quant à lui, vous a plongé face à vos pires cauchemars… pour les exorciser. Libéré de vos chaînes, vous avez pu comprendre que ce que vous avez toujours cherché était là, en vous-même. Ce Dieu incarné… c’est de vous dont il s’agit !

Le cinq va maintenant vous apprendre à maîtriser ce potentiel divin, à développer vos dons inédits et à illuminer votre réalité grâce aux capacités insoupçonnées de votre esprit.

Des contes métaphoriques vous dévoileront les secrets de vos nouvelles facultés, des exercices guidés vous permettront leur directe mise en pratique et le travail de thérapie proposé en fin de chapitre vous aidera dans la libération de vos anciens schémas.

Oubliez tout ce que vous pensez savoir sur la nature de votre réalité, oubliez ce que vous croyez savoir faire, oubliez même qui vous pensez être… Et plongez avec moi dans un nouveau monde sans limites !
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Une marionnette nommée cinq


Permettez-moi de vous conter l’histoire de la petite marionnette nommée cinq. Cette marionnette n’est pas une marionnette comme les autres… cinq ne rêve que de s’évader du sombre théâtre de sa réalité.

Tout commence un matin. Un matin pourtant identique à n’importe quel matin… cinq se réveille dans sa propre maison et n’y retrouve rien. Envolée la chaleur des aubes clémentes, disparue l’exquise langueur des jours sans fin… Soudain cinq se réveille et tout est devenu dur, froid, étroit. Ces grands murs de pierres austères semblent s’être inexplicablement resserrés. L’air intérieur est moins respirable, elle se sent enfermée.

Alors, dans un effort quelque peu désespéré, cinq dort le plus possible… Elle fuit dans le travail, elle trouve mille choses à faire, à défaire. Cela la rassure un moment… mais pas bien longtemps. Ainsi l’éveil de cinq est douloureux. Elle qui a passé tant de temps à construire son propre foyer, à s’y emmitoufler, s’y dérober… se retrouve aujourd’hui par lui, bel et bien prisonnière.

Ces quatre murs qui hier encore la protégeaient, l’étouffent désormais. Elle se sent prise au piège d’un matériau lourd, immobile, immuable… comme incluse dans un gigantesque minéral.

Alors la marionnette se rebelle contre ce pouvoir établi ! Elle n’a plus qu’une idée en tête : renverser cette force lourde qui paralyse tout ce qu’elle touche, qui ankylose les muscles et glace les pensées…

Car de cela, cinq est certaine. Elle doit se libérer de l’emprise de la matière et du concret, se dégager de ces quatre murs bien trop serrés. Pour enfin redevenir qui elle est. Et même si cela est presque oublié, même si cela paraît loin, inaccessible – rien qu’un rêve peut-être ? –, ça vaut quand même le coup d’essayer !

Alors la marionnette retrouve la fougue de ses jeunes années… Elle s’étonne de recouvrer sa foi. Elle se contorsionne, elle combat avec joie, elle rayonne… Et parvient enfin à faire éclater le pesant minéral dans lequel elle se trouvait malgré elle enchâssée… Et soudain… c’est l’éclosion !

La chenille émerge papillon et brise d’un coup d’aile la chrysalide de ses anciennes conceptions. Après la nécessaire phase de retraite, de cloisonnement et de mûrissement du quatre, voici – sans transition – l’expansion, la dilatation… la libération !

Cinq a tant à voir, tant à comprendre… elle a tout à connaître !

Ses cinq sens sont en éveil, elle cherche à voir « au-delà » des limites de la matérialité, elle veut découvrir « cet autre continent », celui-là même qui lui a toujours été dissimulé… mais qui paraît pourtant à la fois si proche et si familier.
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Alors instinctivement, cinq rejette en bloc tout ce qui lui a été enseigné… la dictature du concret, la toute-puissance de la matière. Elle sait elle – du moins elle pressent – que l’esprit est tout ce qui est. Qu’il est en quelque sorte le point de départ, la quintessence… la matrice primordiale qui façonne la réalité.

Une pensée étrange la frappe soudain. Car oui, c’est comme si « quelqu’un d’autre » lui avait soufflé cette pensée… Comme si elle venait de plus loin, de plus haut. Alors la petite marionnette s’y accroche, il ne veut pas la laisser s’envoler. Et toute tremblante d’une excitation nouvelle, elle ose la formuler : « Et si tout n’était qu’un rêve ? »

Ça y est, c’est trop tard. Le blanc vient de prendre toute la place dans son cœur : ce blanc puissant qui illumine sans éblouir, qui dévoile sans trahir… C’est le blanc de l’incontestable évidence. Le lourd manteau de la matérialité vient de tomber… cinq se retrouve éclaboussée de vérité. Toute nue et toute brillante, elle annonce triomphante :

« Alors tout est Mon rêve ! »

Voilà, elle vient de se souvenir. Tout ce qui advient, tout ce qui se présente. Tout ce qui est matérialisé, tout ce qui est créé… Tout ça, c’est elle. C’est elle la créatrice : elle est la rêveuse du rêve.

C’est à ce moment magique, magistral, que tout devient possible ! La marionnette cesse de jouer son rôle imparti dans la pièce pour se questionner sur le sens de véritable de sa vie. Elle délaisse les lignes bien cadrées de son texte, la gestuelle habituelle de son personnage ennuyeux, pour entrer dans quelque chose de totalement inédit… Pour la première fois de sa vie, la marionnette improvise !

Et sa première réflexion en autonomie la mène inévitablement à rechercher son créateur. Lui qui a créé tout cela… Lui qui l’a même créé « elle »… QUI EST-IL ? Elle doit le trouver, le confronter… et il devra lui répondre ! Ainsi cinq, déterminée – rien ne la fera plus changer d’avis –, prépare son baluchon, brise les fils à ses membres et quitte ce théâtre de poupées assoupies.

[image: ]

Dehors, la marionnette fraîchement libérée découvre un tout nouveau monde. Un monde qui ne ressemble à rien de connu jusqu’alors… Un monde sans frontières ni barrières, un monde de pur esprit totalement délié des lourdes contingences de la matière… un monde où tout est possible !

Alors, enchantée, elle se prend à rêver… Pourrait-elle, toute petite poupée, influer par sa propre volonté sur le cours de cette réalité ? Si elle désirait vraiment, de tout son être… – ou si simplement elle y croyait peut-être ? – pourrait-elle « faire arriver » ces choses ?
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